
Il était un fois, il y avait un ogre qui habitait dans une cabine dans la forêt, et qui s’appellait 

Shrek. Shrek était vert, gros, et laid – ses oreilles était longue et mince comme un crayon – et tout le 

monde pensait qu’il était le plus méchant ogre dans la forêt.  

Néanmoins, Shrek était vraiment nonchalant et ne pensait pas de ce que les autres pensaient de 

lui. Il s’occupait seulement de ses oignons. Oignons était son plat préféré, le jus d’oignons était sa boisson 

préférée, et même ses rêves avait des oignons. Il mangeait des oignons pour le petit-déjeuner, le déjeuner, 

et le diner, et finissait avec des biscuits d’oignon pour le dessert. En fait, il croyait qu’il était comme un 

oignon. Mais son prix était un grand oignon qui a grandi dans son jardin. Il aimait terriblement cet oignon 

et l’appellait « ma chérie. » Cette histoire commence un jour quand Shrek a perdu son oignon précieux. Il 

a fait appel à ses amis, Harry Potter et Jean, pour de l’aide à le trouver. 

« Hmm… peut-être Voldemort l’a volé? » Harry Potter a offert. 

« Moi, je pense que c’est Lord Farquad, » réfléchi Shrek. 

« Non, je sais qui l’a pris. Ce sont les Trois Petits Cochons, » dit Jean. Jean était une personne 

très normale et ennuyeux, mais il a plus de raison que ses amis.  

Tout le monde était d’accord avec son idée. Ils ont entendu les histoires terribles des cochons qui 

volaient les trucs de tous les animaux de la forêt, et mangeaient des bébés. Shrek l’a entendu d’un de ses 

amis, une grenouille vielle. « Bah, c’est correct, » Shrek a répondu avec ses oreilles en fumant. « Je ne 

veux pas mon oignons. Je veux la vengeance. Aujourd’hui, les Trois Petits Cochons deviennent trois 

petits porcs. Ainsi, je détruirai le mal. » 

Alors, ils sont partis en voyage. « La forêt est très calme aujourd’hui… » dit Jean quand ils 

entraient à la forêt. Soudain, deux bêtes sont tombées des arbres. Un était un homme, et l’autre était une 

femme. Elles étaient plus laides que Shrek, et tout le monde avait peur de ce qu’elles feraient. 

« Qui marche dans ma forêt? » l’homme a crié. « Préparez à mourir. » 



« Pourquoi êtes-vous des bêtes? » Harry Potter a demandé.  

Après ça, la femme est devenue furieuse. « J’ai trouvé son château quand je promenais dans la 

forêt. Il était une bête et j’étais belle, et nous sommes tombés amoureux. Mais quand je l’ai embrassé, je 

suis aussi devenue un bête! » 

« C’est malheureux, » Harry a répondu, et il a utilisé sa baguette magique en disant “Wingardium 

Leviosa” pour déplacer ces créatures ennuyeuses. Après, ils ont marché sans distraction. Près des Trois 

Petits Cochons, ils ont trouvé Snape, un singe miniscule, dans un champ.  

« Ah, Snape! » dit Shrek. « Je cherche les Trois Petits Cochons, parce que ces imbéciles a volé 

mon oignon. Enfin je les tuerai et je les mangerai avec du ketchup. » 

« Je peux aider, » Snape a exclamé. « Ils sont là. Mais tu voyage avec mon ennemi. » Tout à coup, 

Snape a levé sa baguette magique et a dit « Avada Kedavra, » et Harry est mort avant qu’il a touché la 

terre. 

Ils ont pleuré un peu pour leur ami tombé, mais rien ne pouvait arrêter le but – de vaincre le mal. 

Finalement, Shrek et Jean sont arrivés à la maison des Trois Petites Cochons. Cependant, il y avait une 

surprise. Les Trois Petites Cochons était disparus. Tout ce qui restait était un loup, à côté d’un feu. Dans 

son assiette… trois grands, juteux, pièces de porc. 

Shrek était perdu. « Qu’est-ce qui s’est passé? Je voulais de la vengeance, et quelqu’un l’a fait 

avant! » Mais au derrière de son cerveau, il savait ce qui s’est vraiment passé. Il a souvenu son rêve la 

nuit dernière. Il est descendu les escaliers, à la cuisine de sa maison. Il a ouvert le frigo, et a pris son 

oignon favori, et l’a mis dans sa bouche. 

“Oh là là,” Shrek a crié. “Qu’est-ce que j’ai fait? Mon ami Harry Potter est mort à cause de moi. 

Et pourquoi? Je voulais la vengeance. Et rien n’est arrivé. Je vois le tout maintenant. Je réalise que la 

vengeance est inutile.” Puis il est sorti en tristesse, vers sa maison, sans un oignon et sans Harry. 


